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Depuis la Nakba, IsraÃ«l regrette lâ?? Â« erreur Â» de David Ben-Gourion de nâ??avoir pas expulsÃ©
tous les Palestiniens de leurs terres.

La dÃ©tention et le harcÃ¨lement des Palestiniens et de leurs dirigeants dans la Palestine de 1948, y compris du
membre de la Knesset Basel Ghattas, sâ??intÃ¨grent dans une stratÃ©gie quâ??IsraÃ«l poursuit depuis la Nakba
contre ses citoyens arabes. Cette stratÃ©gie vise Ã  domestiquer et Ã  vaincre les Palestiniens, et Ã  punir
quiconque est tentÃ© de dÃ©fier lâ??Ã?tat juif.

Bien des IsraÃ©liens pensent que David Ben-Gourion a commis une erreur historique en ne mettant pas en
Å?uvre le Â« Plan D Â», lequel aurait impliquÃ© lâ??expulsion de tous les Palestiniens de leurs foyers. Au lieu
de cela, 85 % dâ??entre eux furent bannis, laissant 150 000 Palestiniens dans le pays.

IsraÃ«l traita ces Palestiniens comme des ennemis, ou comme des bombes Ã  retardement, alors quâ??ils avaient
reÃ§u la nationalitÃ© israÃ©lienne. En 2009, lâ??historien israÃ©lien Benny Morris a accusÃ© Ben-Gourion
de ne pas avoir rempli sa mission de nettoyer le pays des Palestiniens. Morris affirme que cela fut un gros danger
pour lâ??avenir dâ??IsraÃ«l. Certains dirigeants israÃ©liens continuent, encore aujourdâ??hui, de demander que
lâ?? Â« erreur Â» de Ben-Gourion soit corrigÃ©e.
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Les Palestiniens restÃ©s dans le pays vÃ©curent dans un Ã©tat de peur extrÃªme. Un tiers dâ??entre eux furent
forcÃ©s de quitter les villes oÃ¹ ils vivaient depuis toujours et de sâ??installer dans des villes voisines. On
commenÃ§a Ã  les appeler lâ?? Â« Ã©lÃ©phant dans le salon Â» et ils finirent comme Â« orphelins assis autour
de la table dâ??un avare Â», sans dirigeants pour les guider.

Ils se sentirent sans pouvoir et sans aide, menacÃ©s de bannissement, de dÃ©placement, de vol et
dâ??usurpation, horrifiÃ©s par les rÃ©cits de viols et de massacres dans les villes voisines, rÃ©cits que les
bandes sionistes tenaient Ã  faire connaÃ®tre afin dâ??intimider et chasser les Palestiniens.

Des familles furent divisÃ©es. Certains membres furent forcÃ©s de partir Ã  lâ??Ã©tranger, tandis que
dâ??autres restÃ¨rent Ã  lâ??intÃ©rieur du pays. Des mÃ¨res furent sÃ©parÃ©es de leurs fils et de leurs filles, et
des dizaines de milliers dâ??hommes furent entassÃ©s dans des camps de dÃ©tention ; leur seule
prÃ©occupation Ã©tant de gagner leur vie.

AprÃ¨s la fin des combats, IsraÃ«l se jeta sur les Palestiniens restÃ©s dans le pays comme un loup se jette sur sa
proie, aggravant lâ??Ã©tat de peur dans lequel ils vivaient et la crise psychologique prÃ©cipitÃ©e par la Nakba.
Il les traita comme sâ??ils Ã©taient des ennemis sur lesquels il lui fallait prendre sa revanche. Ainsi sâ??instaura
une domination militaire, qui dura jusquâ??en 1966.

Câ??est ainsi que leur mobilitÃ© fut rÃ©duite et quâ??ils furent dÃ©pouillÃ©s de leur libertÃ©. Il leur fut
interdit de communiquer entre eux. Leurs villes furent transformÃ©es en ghettos. Ils ne pouvaient plus ni sortir ni
entrer dans ces villes sans une autorisation de lâ??armÃ©e. Une vaste campagne fut alors lancÃ©e pour
confisquer ce qui leur restait de terres, qui constituaient leur principale source de subsistance.

Lâ??objectif dâ??IsraÃ«l Ã©tait de dÃ©velopper une nouvelle personnalitÃ© arabe, la personnalitÃ© dâ??un
lâ??Arabe vaincu, sans pouvoir et sans aide, un Arabe ne croyant pas dans la capacitÃ© dâ??un Arabe de changer
et prÃªt Ã  considÃ©rer les juifs comme les maÃ®tres de la terre.

Petit Ã  petit, les blessures des Palestiniens de 1948 se mirent Ã  guÃ©rir, et ils commencÃ¨rent Ã  exiger leurs
droits. IsraÃ«l fut disposÃ© Ã  les Ã©couter tant que ces demandes concernÃ¨rent leurs droits individuels,
comme le droit de se dÃ©placer et de travailler librement. Mais quand il fut question des droits collectifs
nationaux, alors sa rÃ©action devint violente.

IsraÃ«l se servit de la dÃ©tention et des dÃ©clarations dâ??illÃ©galitÃ©s comme dâ??une arme. Câ??est ce
quâ??il advint au Mouvement de la Terre, crÃ©Ã© en 1959 et qui exigeait les droits nationaux pour les
Palestiniens. Ã? la veille de la guerre de 1967, IsraÃ«l dÃ©clara le mouvement illÃ©gal, exila et bannit certains
de ses dirigeants.

Lâ??occupation du reste de la Palestine en 1967 eut un impact positif sur les Palestiniens de 1948. Câ??Ã©tait la
premiÃ¨re fois depuis la Nakba quâ??ils pouvaient communiquer avec une autre partie de leur peuple. Ils
rÃ©alisÃ¨rent quâ??ils nâ??Ã©taient pas seuls dans la bataille, et que leur identitÃ© palestinienne commenÃ§ait
Ã  Ã©merger. Leurs voix se firent plus fortes, exigeant le rapatriement de ceux qui avaient Ã©tÃ© forcÃ©s de
quitter leurs villages, et lâ??annulation des ordonnances de confiscation de leurs terres.

Ce mouvement atteignit son apogÃ©e avec la grÃ¨ve gÃ©nÃ©rale du 30 mars 1976, jour devenu depuis la
JournÃ©e de la Terre. Lâ??objectif de la grÃ¨ve Ã©tait dâ??exiger lâ??abrogation des ordonnances des
autoritÃ©s israÃ©liennes de confisquer les terres arabes. IsraÃ«l essaya une variÃ©tÃ© de moyens pour
entraver la grÃ¨ve gÃ©nÃ©rale et lâ??a traita comme une rÃ©bellion et une dÃ©sobÃ©issance civile. Quand
toutes ses tentatives eurent Ã©chouÃ©, il envoya lâ??armÃ©e dans les villes arabes, qui tua de sang-froid six
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Palestiniens de 1948 et en blessa des centaines dâ??autres.

Dans les annÃ©es 1990, les Palestiniens de 1948 dÃ©veloppÃ¨rent un nouveau discours, discours qui contestait
les prÃ©tentions des IsraÃ©liens Ã  la dÃ©mocratie et Ã  lâ??humanitÃ©, dont ils se vantaient auprÃ¨s du
monde. Les Palestiniens limitÃ¨rent leur discours Ã  ce qui Ã©tait permis par la loi israÃ©lienne, mais dans le
mÃªme temps, ils rÃ©vÃ©laient lâ??absence de fondement de lâ??argument selon lequel IsraÃ«l Ã©tait Â« un
Ã?tat pour tous ses citoyens Â».

Le discours progressiste et libÃ©ral adoptÃ© par les Palestiniens perturba IsraÃ«l et lâ??embarrassa, car IsraÃ«l
est un Ã?tat qui croit vraiment exister exclusivement pour les juifs. Le discours palestinien mit en lumiÃ¨re la
faiblesse de la dÃ©mocratie dâ??IsraÃ«l, et lâ??insignifiance de sa prÃ©tention Ã  Ãªtre une dÃ©mocratie
libÃ©rale.

Alors que les Palestiniens de 1948 menaient leur lutte Ã  lâ??intÃ©rieur des limites lÃ©gales fixÃ©es par
IsraÃ«l, ils continuÃ¨rent dâ??Ãªtre harcelÃ©s et mis en dÃ©tention. Dans une lettre envoyÃ©e en 2007, Yuval
Diskin, le responsable des Renseignements israÃ©liens, admettait que les agences de sÃ©curitÃ© poursuivaient
les militants palestiniens mÃªme quand leur activitÃ© Ã©tait lÃ©gale et dans les limites de ce que la
dÃ©mocratie israÃ©lienne permettait.

Il affirme que cela se produisait Ã  chaque fois que ces activitÃ©s sapaient la judaÃ¯tÃ© de lâ??Ã?tat
dâ??IsraÃ«l. Il y reconnaÃ®t aussi que lâ??agence de renseignement et la police, dans de nombreux cas,
arrÃªtÃ¨rent et mirent en dÃ©tention des Palestiniens â?? des citoyens de lâ??Ã?tat dâ??IsraÃ«l â?? comme un
avertissement et une dissuasion, alors quâ??ils nâ??avaient rien fait dâ??illÃ©gal.

Ces derniÃ¨res annÃ©es, IsraÃ«l a arrÃªtÃ© et dÃ©tenu un grand nombre de dirigeants palestiniens de 1948,
tentant ainsi de Â« brÃ»ler la conscience Â», de domestiquer le discours palestinien et de se venger des dirigeants
palestiniens qui avaient rÃ©ussi Ã  le perturber, Ã  lâ??embarrasser et Ã  entraver ses plans. La liste des
dÃ©tenues se complÃ¨te alors par le Sheikh Raed Salah, actif dans la prÃ©servation des lieux saints islamiques
et chrÃ©tiens, et en particulier la mosquÃ©e Al-Aqsa, ce qui agaÃ§ait le gouvernement israÃ©lien.

Parmi les dÃ©tenus, il y eut aussi le membre de la Knesset, Said Nafa, arrÃªtÃ© Ã  cause de ses activitÃ©s
parmi les Druzes du pays, avec lâ??objectif dâ??Ã©tablir des liens entre eux et les Druzes des pays arabes
voisins. Le gouvernement israÃ©lien sâ??alarma de ses activitÃ©s et craignit de le voir inciter les Druzes contre
lâ??Ã?tat dâ??IsraÃ«l.

Câ??est lÃ  toute lâ??histoire qui se cache derriÃ¨re la dÃ©tention du membre de la Knesset, Basel Ghattas. Une
tentative de le punir pour ses activitÃ©s nationales de grande envergure au cours de ces derniÃ¨res annÃ©es,
spÃ©cialement celles quâ??il menait au niveau international.

Ses activitÃ©s ont inclus sa participation Ã  la TroisiÃ¨me Flottille de la LibertÃ© qui voulait briser le siÃ¨ge
imposÃ© Ã  Gaza, et sa participation Ã  la Semaine contre lâ??Apartheid israÃ©lien qui Ã©tait organisÃ©e au
Canada, en plus de ses communications avec les institutions internationales.

Pour IsraÃ«l, sâ??engager dans de telles activitÃ©s au niveau international revient Ã  franchir une ligne rouge.
Ce sont des activitÃ©s lÃ©gales. Mais comme dâ??habitude, IsraÃ«l cherche un poids lÃ©gal pour mettre en
dÃ©tention, punir et bannir les militants comme Basel Ghattas.

Jihad Abu Raya est un avocat et un militant palestinien, basÃ© dans le nord dâ??IsraÃ«l. Il est un fondateur du
Mouvement Falastenyat.
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